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“Nous serons des bons instruments de la Cité Nouvelle
quand nous aurons mis le Christ dans notre vie.”

Bx Marcel Callo
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L’éditoL’édito par le Père Jolidon

L’été, une grâce offerte

Chers paroissiens, chères paroissiennes,

Voici venu le temps de l’été. Le soleil s’attarde plus longtemps sur nos jardins, les enfants
retrouvent la liberté du grand air, et nos vies, souvent bousculées par le tourbillon des
semaines, reprennent enfin leur souffle. C’est un don. Un vrai don. Et comme tout don, il
mérite d’être reçu avec gratitude.

Au fil de ces mois écoulés, notre communauté a vécu des moments forts — des soirées de
partage sur la solidarité et l’amour des pauvres, des témoignages bouleversants de
fraternité internationale, le pèlerinage à Lourdes de nos jeunes, la joie de servantes de
messe grandies dans leur foi. Tant de visages, tant de gestes discrets qui disent, sans bruit,
que l’Esprit est bien à l’œuvre parmi nous.

Alors oui, partez vous reposer. Marchez sur des sentiers que vous n’avez jamais
empruntés. Baignez-vous. Lisez. Dormez. Riez avec ceux que vous aimez. Ce n’est pas du
temps perdu pour Dieu — c’est du temps rendu à la vie qu’il vous a donnée. “Venez à l’écart
dans un endroit désert, et reposez-vous un peu”, disait Jésus à ses disciples fatigués (Mc 6,
31). Ces paroles s’adressent aussi à vous.
               
Mais l’été n’est pas seulement un temps de repos ; c’est aussi un temps de rencontres
inattendues, d’ouverture à l’autre, de conversations qui prennent le temps de naître. Peut-
être croiserez-vous quelqu’un qui cherche, qui souffre, qui se pose des questions sur le
sens de sa vie. Soyez présents. Soyez simplement humains. C’est souvent ainsi que Dieu
passe.

En septembre, nous nous retrouverons avec joie pour reprendre ensemble le chemin de la
communauté. D’ici là, je vous confie à la tendresse de Dieu. Qu’il garde vos familles,
protège vos routes, et qu’il fasse de cet été un vrai temps de grâce pour chacun d’entre
vous.

Bon été à toutes et à tous !
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Un temps d’écouteUn temps d’écoute
L’Oasis des proches aidantsL’Oasis des proches aidants
« Vous prenez soin d’un proche ?
Vous sentez le besoin de prendre du
temps pour vous, de partager avec
d’autres, d’être écouté dans votre
réalité ?
Vous avez besoin de faire une halte ? 
Alors venez au nouvel espace dédié :
l’Oasis à la Maison diocésaine !

« Les aidants ne sont ni des héros, ni des victimes.
Ne les enfermons pas dans une image qu’il leur
sera impossible de dépasser. Respectons la
volonté de chacun. Aidons ceux qui le souhaitent
à assumer ce rôle, en leur fournissant les moyens
de le faire correctement, sans que cela leur porte
préjudice » Docteur Hélène Rossinot.

« L’idée est née de la journée annuelle que la
pastorale de la Santé organise à leur intention.
Une journée par an a semblé peu et a donné
envie à quelques-uns de prendre un peu plus de
temps pour recharger les batteries et poursuivre
cet accompagnement invisible mais vital. » 

« Il n’est sans doute pas aisé de se reconnaître
aidant ; Il faut beaucoup de temps. La relation
personnelle entre les personnes, « aidés-aidants »
s’inscrit dans une longue histoire de famille, de
couple, de vécu partagé jusqu’à ce que l’idéal
d’une vie, les rêves et les projets viennent se
briser contre une réalité concrète, totalement
imprévue ». « 90% des français souhaitent vivre le
plus longtemps possible à leur domicile. Le
maintien à domicile constitue un véritable enjeu.
Cela signifie de soutenir l’entourage dans le choix
de vie ; c’est une invitation au repos, à se mettre à
l’écart du quotidien, à prendre un temps de répit
pour prévenir l’épuisement, le burn-out, la
rupture sociale et ecclésiale ».

Pour cela : l’accueil et l’écoute sont proposés par
la Pastorale de la Santé, à la Maison diocésaine
dans un espace dédié : l’Oasis. 

Entrée libre
Lundi de 14h à 16h

Mercredi de 14h à 16h
Vendredi de 10h à 12h

Toutes les semaines
(hors vacances scolaires)

Accueil et écoute proposés par la
Pastorale de la Santé

Extrait de la revue « Eglise »
mars 2026  suivi par Lucienne.
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Deux soirées durant le CarêmeDeux soirées durant le Carême
Solidarité – Fraternité –
Amour envers les Pauvres, mon prochain
Solidarité – Fraternité –
Amour envers les Pauvres, mon prochain
Deux soirées ont été proposées pendant la
période de carême, l’une sur l’exhortation
apostolique du Pape Léon XIV, « Dilexi te, je t’ai
aimé, » et l’autre sur la fraternité, la solidarité avec
des frères et sœurs vivant à l’étranger.

L’intervention de Jolidon nous a permis de mieux
appréhender cette exhortation sur l’Amour envers
les Pauvres. Cette option préférentielle en faveur
des personnes pauvres est un idéal évangélique
proposé par Jean Paul 2, puis repris par François
et Léon XIV. Il nous est demandé de changer nos
regards, d’agir pour la justice, lutter contre
l’indifférence, contre ce système qui produit de la
misère, de réintroduire le visage humain, de
donner de la dignité, d’agir avec les personnes, et
non de les assister.

Puis un temps d’échanges nous a permis de
connaître ce qui se vit sur le diocèse, notre
paroisse, de débattre sur : comment concilier
économie et amour des pauvres, comment aimer
le pauvre sans le maintenir dans la dépendance,
et où commence l’émancipation ? Comme l’écrit
le Pape, les pauvres ont beaucoup à nous
apprendre sur Dieu. Alors, dans la rencontre
d’une personne en fragilité, en vulnérabilité, n’est-
ce pas Jésus que je rencontre, que puis-je en
dire?

La 2nde soirée, sur la fraternité et la solidarité
internationale a été l’occasion de témoignages
concrets. Josée nous a présenté ce qu’elle vit
dans des associations. Dans l’une d’elles, des
enfants gravement malades de Madagascar sont
soignés au CHU de Nantes. Dans une autre, un
lieu d’accueil a été créé pour permettre à des
orphelins d’avoir un toit, de manger, de
s’instruire. Ces appels de Dieu, Josée y a répondu
par confiance et par amour. Dieu choisit des
Hommes et des Femmes qui sont à l’écoute des
autres. A nous d’entendre son appel.

Louis Marie nous a relaté la création d’une
association par des religieuses à Tamatave
(Madagascar) pour permettre à des femmes de
sortir de la misère, de la prostitution afin de faire
vivre leur famille. 

Elles réalisent des vanneries, de la broderie…et tout
est vendu en Loire Atlantique par les membres de
l’association dans des marchés solidaires. Ces
femmes ont retrouvé leur dignité, elles apprennent
à lire et à écrire. Elles peuvent scolariser leurs
enfants. Aujourd’hui ces femmes sont heureuses de
nous parler, leurs projets se réalisent. Mais tout
reste précaire. En février 2026 un cyclone a détruit
la ville à 90%, et toute leur production est détruite.
Néanmoins elles gardent le moral.

Jean-François dans un autre registre nous rappelle
l’histoire du jumelage de notre paroisse avec celle
de Notre-Dame du Mont-Carmel à Conakry en
Guinée, les différentes rencontres ici et chez eux, et
comment il est émerveillé par l’enracinement de
leur foi. Cette fraternité entre nos 2 paroisses a
permis entre autre de participer à la construction
du presbytère, de la bibliothèque, à la formation, à
un micro-crédit pour aider des femmes. Des
paroissiens ont témoigné de leurs expériences,
entre autre l’association Partages en lien avec des
familles libanaises.

Ces soirées, très riches en échanges et expériences
diverses, nous montrent qu’il est possible de
coopérer là-bas et ici dans le respect de chacun, et
des souhaits des personnes. « L’amour chrétien
brise toutes les barrières, rapproche ceux qui sont
éloignés. (…). Il sera possible pour ce pauvre de
sentir que les paroles de Jésus s’adressent à lui :   
« Je t’ai aimé » (§ 120 et 121 Exhortation
apostolique).

 Bruno Carret4



Partages de missionsPartages de missions
Solidarité mission humanitaireSolidarité mission humanitaire

Cyclone à MadagascarCyclone à Madagascar

Josée nous a partagé ses missions humanitaires
lors de la rencontre du lundi 23 mars à Saint-
Thomas. Quelques extraits :

-Appel du CHU de Nantes, en tant que maman
malgache référente pour accompagner les enfants
qui ont des malformations cardiaques…..
-Ouverture d’un centre d’accueil pour les enfants
orphelins et les enfants sans toit dans sa ville natale
à Madagascar…..
-Référente, ici, en soin palliatif pour accompagner
les soignants près des personnes en fin de vie …

A travers mes expériences vécues, j’aimerais vous
partager quatre convictions :

- La solidarité est une réponse à un appel. Je n’ai pas
construit ces projets seule. J’ai simplement essayé
de répondre aux missions qui se présentaient sur ma
route. C’est pour cela que je me considère
humblement comme missionnaire.

-Dieu ne choisit pas les personnes parce qu’elles
sont les plus riches, les plus fortes ou les plus
intelligentes. Dieu choisit simplement des personnes
qui acceptent de lui faire confiance, la confiance et
l’amour suffisent.

- On ne construit rien de durable tout seul. Nous avons
besoin les uns des autres. L’être humain ne se construit
pas dans l’isolement. C’est dans la relation que nous
apprenons l’écoute, l’humilité, et l’amour vrai. L’autre
n’est pas une obstacle à notre liberté : il est un don sur
notre route. C’est à travers les autres que la vie nous
façonne.

- L’ancrage. Dans un monde où tout va très vite, nous
sommes constamment sollicités par les crises, les
guerres, les catastrophes et les informations en continu,
il est facile de se sentir épuisé ou dispersé. 

Notre cerveau n’a pas été créé pour porter le poids de
toute la planète, il a été créé pour prendre soin de notre
vie intérieure, de notre corps et de notre environnement
proche. On a besoin de ressources.

Pour moi, l’un de mes lieux de ressources est la Parole
de Dieu et elle mon repère. On se retrouve ici car on est
unis par la foi chrétienne. La Parole de Dieu nous
rappelle : « Béni soit l’homme qui met sa foi dans le
Seigneur et qui place en Lui son espérance. » (Jérémie
17.7). Cette Parole me rappelle que je veux confier à
Dieu mes inquiétudes, mes peurs et mes doutes, et me
reposer sur sa bonté et sa fidélité.
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Depuis 25 ans, l’association Madagascar Solidev
soutient une coopérative de femmes de pêcheurs
à Tamatave sur la Côte Est de Madagascar.

Cette coopérative permet de faire vivre plus de 90
familles, puisque, les hommes, piroguiers pour la
plupart, n’arrivent plus à subvenir aux besoins de
leurs familles, la pêche industrielle les chassant de
leur zone de pêche traditionnelle.
Le revenu de la coopérative permet aux familles de
scolariser les enfants, dans un pays où environ
40 % des enfants sont scolarisés.
La région de Tamatave est une région à cyclones et
il ne se passe presque pas d’années, sans que la
population ne subisse les désordres apportés par
ces intempéries. Mais le 10 février dernier, la ville de
Tamatave a connu le pire cyclone depuis 50 ans, la
ville est détruite à plus de 85 % : les installations
portuaires, les établissements scolaires, les hôpitaux
et beaucoup d’autres établissements publics
porteront longtemps les stigmates de ce cyclone
Gezani. Les femmes de la coopérative ont vu leurs
cases s’envoler ainsi que le peu de biens qu’elles
possédaient. Le cyclone a été suivi de 10 jours de
pluie intense. Il n’y a plus d’électricité et cela pour
plusieurs mois et il est extrêmement difficile de
trouver de la nourriture.

L’aide apportée par notre association a permis à 80
familles de construire un abri de fortune de 4m x 4m,
pour abriter la famille au moins pendant la nuit et
d’acheter du riz au moins pour deux semaines.
D’importants dégâts aussi à la coopérative où les
produits artisanaux terminés ont été perdus.

Aujourd’hui, il est difficile de relancer l’activité car les
matières premières à base de fibres végétales ont été
détruites. Il faudra en faire venir d’autres régions
quand la situation locale le permettra. La priorité est
de se soigner, de trouver de la nourriture et d’essayer
de s’abriter le mieux possible avec des planches et
des tôles … La coopérative va devoir s’équiper de
machines à coudre à pédales, puisque les machines à
coudre électriques ne peuvent pas être utilisées
temporairement.
Les enfants de l’orphelinat soutenus par l’association
SOAM (Solidarité Atlantique Madagascar) ont pu être
déplacés avant l’arrivée du cyclone, mais aujourd’hui
une grande partie de l’orphelinat est à reconstruire. Il
en est de même pour l’école de Salazamay où étaient
scolarisés 850 enfants en maternelle et primaire.
Nous admirons la volonté de cette population qui,
dans cette situation déplorable, se retrousse les
manches, s’entraide avec une volonté farouche de
tout reconstruire. Nos associations intensifient leur
soutien pour permettre peu à peu une reprise
presque normale des différentes activités. Les dons
financiers restent encore possibles.



Mon pèlerinage à LourdesMon pèlerinage à Lourdes
Je m’appelle Solenn j’ai 13 ans et cette année j’ai décidé de
partir en pèlerinage à lourdes ! C’était une expérience
incroyable, les messes étaient impressionnantes surtout la
messe internationale, les veillées avec le diocèse de Nantes
avec les chants et les danses étaient inoubliables. Lourdes est
une ville magnifique et faire ce pèlerinage était un cadeau
incroyable. 
Les gens que j’ai rencontrés là-bas étaient super gentils,
l’ambiance avec le groupe des 4eme était super ! Nous avons
fait des activités incroyables : la procession des lumières ou
encore toutes les marches pour aller voir ou visiter les endroits
de la vie de Bernadette ! Je pense que ce pèlerinage est à
faire au moins une fois dans sa vie, il restera gravé en moi pour
toujours !

Lucie et Enora dans le groupe des servants de messe Lucie et Enora dans le groupe des servants de messe 
Bonjour chers paroissiens,

Nous voulons vous remercier pour votre participation
qui nous a beaucoup aidés. Vos intentions de prières
ont été délicatement déposées aux pieds de Notre
Mère, Marie.
Notre semaine coupée du monde nous a ressourcés et
redonné de l'énergie pour notre Foi. Nous avons eu la
chance de vivre des messes tous les jours où nous
servions, dont 2 messes avec notre évêque, Mg
Laurent Percerou que l'on a rencontré. 

Nous avons vécu un joli chemin de Croix, ainsi que le
geste de l'eau.

Nous avons appris de nouvelles choses, telles que
l'encens, les significations de différents lieux et objets
de la messe.

Enfin, nous avons gagné de la maturité dans notre
service à l'Eglise.
Nous avons prié pour toute la paroisse et pour nos
prêtres.

Merci encore infiniment 

Solenn

Enora et Lucie
(servantes de messe)
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Dieu à bord des navires Dieu à bord des navires 
Où sont nos marins ?Où sont nos marins ?
En escale : Accueil des marins : Nantes Port
Accueil et Marine accueil Loire à St-Nazaire et 15
autres Foyers d’accueil pour les marins en escale
en France.

En escale à Nantes. Je relève les équipages qui
sont passés à Cheviré la semaine dernière :

Arklow-wood Irlande, Philippine, Russie, venu
charger de la ferraille.
Claudia: Philippine, Turquie, Ukraine, venu
débarquer de l’urée pour l’engrais.
Celtic-voyager, de Pologne et d’Ukraine, venu
charger de la ferraille.

En mer dans des endroits dangereux :
Evènements : 20.OOO marins bloqués par le
détroit d’Ormuz, navigants menacés sur golf
persique, par les Houtis, l’ Iran. 
Au golf de Guinée, les pirates. 
En mer Noire, la guerre entre Russie-Ukraine.
Non application de la convention maritime
internationale 2006. Navires abandonnés.

Eglise en monde maritime :
Mission de la Mer.

Thème d’année : la communication.

1/Mission de la mer clairement identifiée,
2/Accueil piété populaire, 
3/Oreille attentive pour soutien et réconfort,
4/ Disponibilité à l’urgence avec d’autres
évènements…

Dimanche 26 avril, 15 familles de marins officiers
de marine marchande se sont rassemblées au
Parvis, venant de Nantes, Vannes, St Nazaire.

Messe avec la communauté paroissiale, pique-
nique avec 6 Guides-scouts d’Europe qui ont pris
en charge l’animation des 40 enfants de 3 à 12
ans. Clotilde et Dorothée avaient bien organisé la
journée.
Arnaud,  le Curé de St Nazaire, en début d’après-
midi a présenté le départ en Mission de Paul et
Barnabé dans les Actes des Apôtres (13/1-5), qui
partent pour 2 mois d’absence.

Ce n’est pas comme les marins français, qui partent
pour 2 ans, avec un rite de départ, un accueil au
retour, (Act14/27), des lettres durant l’absence avec
parfois des encouragements ou des reproches
(Gal3/1), des dangers de toutes sortes (2Cor11/25-
26).

Une psychologue est venue éveiller les familles à
reconnaître les émotions que vivent les enfants au
départ et au retour du papa et elle assure un
accompagnement suivant les âges pour bien vivre
l’absence d’un père.

Les Retraités peinent à se rencontrer, à cause de
l’âge et de la dispersion des membres : Mesquer,
Nantes, La Turballe, St Nazaire, St Lumine-de-
Coutais, Ile d’Yeu, Basse-Goulaine… 
Des jeunes retraités d’équipage se retrouvent une
fois par an, pour un repas d’amitié.

Connaissez-vous des marins ? Certains sont à l’école
Centrale, au Petit Port pour une spécialité ; des
jeunes sont au Lycée Maritime à Port Boyer. Passons
un peu de temps à parler avec eux.

7
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Dieu à bord des navires de la marine marchandeDieu à bord des navires de la marine marchande
du Père Arnaud de Boissieu, aumônier des marins du Père Arnaud de Boissieu, aumônier des marins 

Père Arnaud de Boissieu

 Extrait transmis par le Père Guy Dubigeon

« Je pars maintenant en retraite : un
quart de siècle de pérégrinations,
d’échelles de coupée en échelle de
coupée. De quel visage de Dieu ai-je
été le témoin étonné aux marches de
ces milliers d’échelles?

Un Dieu devant et haut, quand il me précède en haut
des échelles. Je n’ai pas apporté Dieu, je suis allé à sa
recherche et je l’ai aperçu, quelquefois.

Un Dieu possible : depuis 4 ans, j’ai rencontré tant de
fois des marins russes et palestiniens sur le même
bateau que cette situation est devenue banale pour
moi.

Un Dieu intérieur : j’ai reçu un SMS d’un marin connu
à Casablanca qui me demandait de prier pour lui
alors qu’il était en escale à Corpus Christi, au Brésil.
J’ai tenté pendant 25 ans de faire « Corps du Christ »
au-delà des frontières avec des presque inconnus,
de par les mers et les ports du monde. Les marins
chrétiens sont les meilleurs, eux qui ne peuvent
jamais aller à l’église.

Un Dieu d’ailleurs : je l’ai mesuré un soir à la messe,
en tenant une petite hostie dans mes mains. J’avais
visité un navire rapportant du blé d’Argentine. Il
battait pavillon du Panama, il était régi par une
société anglaise dont le manager était un Israélien,
basé en Suisse. Alors que je dis qu’une hostie est fruit
de la terre et du travail des hommes, je célèbre le
travail conjoint de 20 nationalités avec juste une
petite hostie.

Un Dieu minuscule : la vie à bord, parfaitement
réglée, ne laisse que très peu de temps à la
fantaisie ou au temps libre et je n’avais souvent
que quelques minutes pour rencontrer les
marins. Les marins eux continuent peut-être la
suite de notre conversation, dans un autre port,
à des milliers de kilomètres de Casablanca.

Un Dieu qui marche : un jour accompagnant des
marins qui avaient la chance de pouvoir sortir,
un jeune marin de 25 ans m’a dit : » Cela fait 8
mois que je n’ai pas marché sur la terre » 8 mois
que ce jeune homme n’avait pas marché sur
notre terre. J’ai pensé et j’ai prié aussi avec le
psaume 114 : « je marcherai en présence du
Seigneur sur le terre des vivants »……..

Pendant les vacancesPendant les vacances
Nous sommes invités à prendre des photos
d’arbres, de fleurs, de la nature
accompagnées d’un texte d’explication et à
les partager pour une exposition à Saint-
Laurent pour la rentrée pastorale 2026-2027



Dans les quartiersDans les quartiers
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Fête de la musique à Saint-HerblainFête de la musique à Saint-Herblain

Fête de la musique à NantesFête de la musique à Nantes

Atelier de bricolage des Dervallières : ABDAtelier de bricolage des Dervallières : ABD

Le Pigeonnier : un lieu revisité et vivantLe Pigeonnier : un lieu revisité et vivant

Dimanche 21 juin 2026 de 15h00 à 20h00

De 15h à 20h, plusieurs centaines de musiciens se rassemblent pour une fête
de la musique jazz, classique, électro, pop, rock, ou en chansons.

Jouez avec l’Orchestre d’Harmonie Herblinois. À l’occasion de la Fête de la
Musique, les musiciens de l’Orchestre d’Harmonie Herblinois invitent les
musiciens amateurs à les rejoindre sur scène pour partager un concert.

Karaorchestra : Chantez à un karaoké géant en plein air accompagné de
musiciens.

Dimanche 21 juin 2026 
Animations musicales sur l’espace public jusqu’à 1h du matin dans l’hyper-centre

Contact : 02 40 43 92 97 : 40 bd Jean Ingres 44100 Nantes

L’ABD aux Dervallières, agit chaque jour pour faire vivre le lien du « bien vivre ensemble », dans son
quartier, dans son pays, comme avec ses voisins. Favoriser la rencontre, permettre à chacun de trouver sa
place, participer, s’impliquer : c’est le cœur de notre projet associatif et social.
L’objectif c’est de mieux comprendre les besoins du territoire, mesurer notre impact et adapter nos
actions.                                                                                        

Situé place Vincent Auriol, le pigeonnier est niché sur un promontoire
gazonné et fleuri. Ce bel édifice du 17  siècle au dôme en pierre est
surplombé par les immeubles des Dervallières. Avec le bassin, une partie
du parc et la façade du pavillon central du château, il fait partie des
derniers vestiges de la seigneurie des Dervallières appartenant à la famille
Derval.

e

C'est une construction cylindrique de 58 m² qui est élevée en schiste,
granit, tuffeau et brique et surmontée d’une coupole à lanternon. 
C’est un lieu vivant, ouvert à toutes et à tous. Tout au long de l’année,
nous organisons des événements culturels, des visites guidées, des
ateliers et des rencontres pour faire découvrir ce patrimoine de manière
conviviale et participative. Venez (re)découvrir ce lieu chargé d’histoire et
prendre part à la dynamique collective qui le fait vivre



Congrès National V.E.A. à Clermont Ferrand du 8 au 10 maiCongrès National V.E.A. à Clermont Ferrand du 8 au 10 mai
VIVRE ENSEMBLE L’ÉVANGILE AUJOURD’HUIVIVRE ENSEMBLE L’ÉVANGILE AUJOURD’HUI

Ces trois jours ont permis, selon la démarche
particulière de V.E.A. :

 - De VIVRE : des carrefours, des rencontres et des
temps de partages fraternels avec des
participants de toutes les régions de France ont
témoigné d’une belle dimension d’Église ;

 - De COMPRENDRE : des conférences (par un
philosophe chrétien Olivier DEZAUNAY et un
frère dominicain Fr Jacques-Benoit RAUSCHER ,
des témoignages, des tables rondes ont nourri
la réflexion de chacun.

 - De RECONNAITRE : des temps de prière, des
chants, une célébration eucharistique présidée par
Mgr François KALIST, évêque du diocèse de
Clermont Ferrand, dans la basilique Notre Dame du
Port, ont élevé les intelligences et les cœurs vers
Dieu ;

 - De CHANGER : « le semeur est sorti pour semer
». Chaque participant(e) est reparti(e)
symboliquement avec son sachet de graines et a
été invité(e) à devenir « semeur de paix »
dans toutes les dimensions de sa vie.

EXTRAITS DE DEUX TEMOIGNAGES DE
CONGRESSISTES

« Membre d’un autre mouvement de l’action
catholique, l’ACI (action catholique des milieux
indépendants), j’ai participé au Congrès National
VEA pour rencontrer des "cousins" venus des 4
coins de la France et relire ensemble comment nos
vies pouvaient être (ou pas !) porteuses de germes
de paix, en nous écoutant avec respect et
bienveillance. Chaque geste, mot, attitude, choix
prend du sens quand on a la "boussole" Évangile
chevillée au cœur. 220 personnes réunies pour
réfléchir, c'est du poids à ne pas négliger. Sans
oublier notre animateur musicien-chanteur qui nous
a accompagnés durant ce temps ressourçant... et
interpellant.

Voilà ce que je dis autour de moi quand je parle de
ce beau we à Clermont. »

« J’ai plus été intéressée par les intervenants :
 - Le maire d’une petite commune près de Calais
accueillant des migrants en grand nombre ;
- Guillaume Dezaunay nous invitant à réfléchir sur
notre rapport à l’argent, à la propriété, nos biens qui
devraient être vus comme des DONS à partager, et
aussi d’envisager la construction d’un autre régime
économique avec une réelle soif de justice.
 - Et Jacques-Benoît Rauscher nous rappelant
comment nos habitudes nous font oublie les gens
(dont des enfants) qui ruinent leur santé pour que
nous nous servions des nouvelles technologies, telles
que les smartphones par exemple.

 La détente du samedi soir avec les spectacles
réalisés par douze régions différentes fut également
très appréciée par nous, donc 220 personnes
heureuses d’être ensemble. »

Si vous êtes intéressé(e) pour rejoindre ou créer
une équipe, contactez :
Rosine LE HENAFF – tél. 06 72 16 68 00
ou par mail « vea@catholique-nantes.cef.fr »10

Depuis 50 ans, des femmes et des hommes se rencontrent pour vivre des temps de partage
et de révision de vie, en lien avec le mouvement V.E.A., « Vivre Ensemble l’Évangile
Aujourd’hui ». Une quinzaine d’équipe de notre diocèse vivent cette démarche. Nombreux
sont ceux qui viennent de participer au Congrès National V.E.A. à Clermont Ferrand du 8 au
10 mai. Le thème proposé était « DANS UN MONDE BOULEVERSÉ, ETRE SEMEURS DE
PAIX ».
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Lues dans son courrier paru dans la revue « l’appel de l’Afrique » N°304Lues dans son courrier paru dans la revue « l’appel de l’Afrique » N°304

Des nouvelles du Père AndréDes nouvelles du Père André
« Je viens de passer une année entière dans ma
nouvelle résidence, l’EHPAD des Chênes verts de
Montferrier-sur-Lez, le pays du soleil, des cigales,
des lauriers-roses, du bon vin et, parfois, des
épisodes cévénols.

Malgré mes 86 ans, je fais partie des jeunes, car
les nonagénaires sont ici très nombreux.  Et cela
me permets de rendre beaucoup de services et
de participer aux activités proposées par la
maison. J’accompagne aussi une équipe Notre-
Dame comme le faisais déjà à Nantes. 

Mais ce qui est le plus nouveau pour moi c’est ma
présence à la maison d’arrêt de Maguelone, près
de Montpellier, où le nombre des détenus
dépasse actuellement le millier. Je m’y rends une
fois par mois, pour célébrer l’Eucharistie. 

Pour accéder à la salle qui nous sert de chapelle, il
faut suivre des procédures bien établies pour des
raisons de sécurité : déposer téléphone et clés de
voiture dans un endroit précis, passer un
portique, pousser plusieurs portes
métalliques….Nous accueillons une quarantaine
de détenus qui ont demandé à participer aux
activités de l’aumônerie. J’avoue que, lors de ma
première visite, je me posais beaucoup de
questions, aujourd’hui tout est plus simple et je
suis heureux de ce service. … Cette présence en
maison d’arrêt me fait prendre conscience que la
vie, jusqu’à son terme, nous réserve de très belles
surprises !

Je voudrais aussi partager avec vous une
heureuse information qui me concerne : le 30
décembre 2025, j’ai fêté mes 60 ans d’ordination
presbytérale. 
                                              

Quand je relis tout ce que j’ai vécu, je découvre que
j’ai eu une très belle vie, riche surtout de mille
rencontres imprévues. Que de visages dans ma
mémoire ! Que d’événements, heureux ou
malheureux, vécus avec vous et bien d’autres encore! 
Je pense à ce vieux papa qui avait demandé le
baptême dans le village de Lissèzoun au Bénin. Je lui
avais dit : « Tu veux devenir chrétien mais, tu sais,
l’Église qui va t’accueillir, elle est loin d’être parfaite ;
en elle, il y aussi des discordes, des divisions. Cela ne
te fait pas peur ? ».

Il avait réfléchi un instant et il m’avait répondu : « Si
quelqu’un, par amitié, t’offre une belle pièce de
pagne chigan (pagne de très grand qualité) que tu
seras fier de porter et que toi, par négligence, tu la
salis, vas-tu accuser ton bienfaiteur ? Ce que Dieu
nous donne est un cadeau inestimable. A nous d’en
prendre soin ! » 

Je n’ai jamais oublié cette sagesse. » 

Père André Moriceau, sma
moriceau@gmail.com
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Enzo HEISSAT, Shamaëlle YAZOUMBOU,
Sébastien DIDIER, Dévan ALAISE, Camélia
TSILOUONI, Dartane TSILOUONI, Artyom
DESTARS, Jean MARTIN, Charlotte Veillon.



Réalisé par : Anne Legeay, Renée Taupin,
Jacqueline Deshayes,  le Père Jolidon
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Patrice BITAILLE, Marie-Hélène GAUTHIER, 80 ans. Julienne PROUST, 88 ans. Georges MERIAU, 90 ans.
Pascal GAUDIN, 65 ans. Jeanne DELAVEAU, 95 ans. Ginette MAHÉ, 83 ans. Laure KODÉGÉ, 51 ans.
Emile BIGNON, 88 ans. Serge GERNAIS, 84 ans
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